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En couverture : diverses photos témoignant de certains enjeux importants durant la 
période visée par le rapport 
(Faible niveau d’eau du lac Saint-Laurent à Long Sault (Ontario), Bob St-Denis; participants de 
la réunion publique à Long Sault (Ontario), Tony David; inspection de limnimétrie (réfection de 
la station de Morrisburg), Christine Fisher.) 
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CONDITIONS HYDROLOGIQUES, DÉBIT ET NIVEAU D’EAÙ 
La fin de février a été marquée par des pluies abondantes et des températures très douces, qui 
ont entraîné une fonte des neiges et un ruissellement importants au début de la période de 
référence. En mars, le débit a été fixé conformément à la limite I du Plan 2014, qui prévoit le 
débit maximal du lac Ontario compte tenu de conditions de glace stables et d’un niveau d’eau 
suffisant dans le lac Saint-Laurent. Au 2 mars, la glace avait rapidement fondu sur le lac Saint-
Laurent, mais elle est demeurée stable dans le canal de Beauharnois jusqu’au 15 mars, 
puisque le temps s’est refroidi pendant quelques semaines. En règle générale, on a ajusté les 
rejets de la courbe d’exploitation tout au long du mois de mars jusqu’à l’ouverture de la Voie 
maritime le 29 mars. La limite L du plan 2014 a été respectée jusqu’au 28 avril. La limite L 
prévoit le débit maximum du lac Ontario dans le respect des conditions de navigation 
sécuritaires dans le fleuve Saint-Laurent.  
 
Le temps doux et humide de la fin d’avril a entraîné une hausse rapide du débit de la rivière des 
Outaouais et du niveau d’eau du lac Ontario. À partir du 28 avril, on a appliqué la limite F du 
Plan 2014, qui prévoit le débit maximum du lac Ontario compte tenu par ailleurs des risques 
d’inondation et d’érosion dans le secteur du lac Saint-Louis. Le cours le plus élevé de la rivière 
des Outaouais s’est révélé supérieur à la moyenne en 2018, mais bien inférieur aux volumes 
records enregistrés au printemps 2017. À partir de mai, le temps a été relativement plus sec, et, 
le 23 mai, le débit de la rivière des Outaouais avait suffisamment diminué pour qu’on puisse en 
revenir aux prescriptions de la limite L. Par la suite, on a généralement appliqué les règles 
relatives à la limite L, et ce jusqu’au 28 juillet, exception faite de deux écarts mineurs. 
 
Le 3 juin, d’importantes réductions de débit allant jusqu’à 16 % ont permis de renflouer le 
pétrolier échoué Chem Norma, près de Morrisburg (Ontario).  
 
Du 17 au 24 juin, on a réduit le débit du lac Ontario pour faciliter l’installation d’une estacade de 
sécurité d’Hydro-Québec, ce qui a obligé les plongeurs à travailler dans de puissants courants 
du fleuve Saint-Laurent.  
 
Le temps chaud et sec a persisté pendant plusieurs semaines au printemps et au début de l’été, 
avec, à l’occasion, des pluies sporadiques et quelques nuits fraîches. Les précipitations et les 
apports dans le bassin local ont été généralement faibles après un mois d’avril humide, mais les 
apports en eau des Grands Lacs en amont sont demeurés au-dessus de la normale tout au 
long de la période de référence, de sorte que le total net des apports en eau au lac Ontario est 
demeuré au-dessus de sa normale, même en période de sécheresse. Compte tenu des apports 
en eau supérieurs à la moyenne, le débit du lac Ontario prévu par le Plan 2014 est demeuré 
au-dessus de sa moyenne tout au long de la période de référence. Comme le niveau d’eau des 
rivières et des lacs se situait bien en-deçà de leur fourchette habituelle, au 28 juillet, les limites 
maximales de débit prévues dans le Plan 2014 ne s’appliquaient plus, et les rejets prévus 
étaient généralement conformes à la courbe d’exploitation ajustée du plan. Autrement dit, les 
rejets ont été fixés en fonction du niveau d’eau supérieur à sa moyenne, mais en baisse, du lac 
Ontario et en tenant compte du fait que les apports en eau de l’année restaient bien au-dessus 
de leur normale.  
 
Le débit élevé jumelé à la baisse du niveau d’eau du lac Ontario a entraîné un niveau d’eau 
bien inférieur à la moyenne dans le lac Saint-Laurent pendant plusieurs mois à partir de la mi-
mai. Les résidents locaux et les plaisanciers ont communiqué avec le Conseil pour lui faire part 
de leurs préoccupations au sujet de cette diminution pour la deuxième année consécutive. Le 
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Conseil et la Commission ont répondu à de nombreuses plaintes au cours de cette période, et 
c’est ce qui a donné lieu aux efforts de sensibilisation les plus difficiles depuis la période de 
crue de l’année dernière. 
 
Durant la nuit du 4 août, l’entretien périodique des installations hydroélectriques a entraîné une 
réduction temporaire du débit pendant sept heures, provoquant une hausse modeste, mais 
marquée, du niveau d’eau du lac Saint-Laurent.  
 
 
ACTIVITÉS DU CONSEIL   
Les membres du Conseil se sont réunis en personne par deux fois avec le personnel de la 
Commission mixte internationale, les sous-comités associés et les groupes consultatifs pour 
évaluer la situation et examiner les activités de réglementation, les efforts de sensibilisation, la 
rétroaction et les mesures de gestion adaptative.  
 
Au fur et à mesure des besoins, les représentants de la régularisation ont fourni au Conseil des 
renseignements hebdomadaires sur la situation du réseau, des examens mensuels des 
conditions hydrologiques et des prévisions. Le Groupe consultatif sur les opérations a poursuivi 
sa téléconférence hebdomadaire pour informer les représentants de la régularisation des 
exigences et des contraintes opérationnelles. 
 
ACTIVITÉS DE COMMUNICATION   
Au cours de la période de référence, le Comité des communications, les membres du Conseil, 
les secrétaires et les représentants de la régularisation ont participé activement aux efforts de 
sensibilisation, à l’échange d’information et à la liaison avec les parties intéressées du bassin 
hydrographique du lac Ontario et du fleuve Saint-Laurent. 
 
Le Conseil a pris des mesures concertées pour rester en communication après la crue de 2017 
en publiant un rapport spécial et il continue d’améliorer la communication avec le public par le 
biais de son site Web et de ses pages Facebook. Le Conseil travaille actuellement avec la CMI 
à un projet de modernisation du site Web. Le site Web du Conseil sera, en principe, transféré 
sur la plateforme modernisée d’ici la fin de l’année.  
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1. Conditions hydrologiques 
 
La fin de février a été marquée par des pluies abondantes et des températures très douces, qui 
ont entraîné une fonte des neiges et un ruissellement importants au début de la période de 
référence. Au 2 mars, la glace avait rapidement fondu dans le lac Saint-Laurent, mais elle est 
demeurée en place dans le canal de Beauharnois jusqu’au 15 mars, puisque le temps s’est 
refroidi pendant quelques semaines.  
 
Le temps doux et humide de la fin d’avril a entraîné une hausse rapide du débit de la rivière des 
Outaouais et du niveau du lac Ontario. Le cours le plus élevé de la rivière des Outaouais s’est 
révélé supérieur à la moyenne, mais bien inférieur aux volumes records enregistrés au 
printemps 2017. À partir de mai, le temps s’est fait relativement plus sec. 
 
Le temps chaud et sec a persisté pendant plusieurs semaines au printemps et au début de l’été, 
avec, à l’occasion, des pluies sporadiques et quelques nuits fraîches. Les précipitations et les 
apports dans le bassin local ont été généralement faibles après un mois d’avril humide, mais les 
apports en provenance des Grands Lacs d’amont sont demeurés au-dessus de la normale tout 
au long de la période de référence, de sorte que le total net des apports en eau au lac Ontario 
est demeuré au-dessus de la normale, même en période de sécheresse. Compte tenu des 
apports en eau supérieurs à la moyenne, le débit du lac Ontario est demeuré au-dessus de sa 
moyenne tout au long de la période de référence. 
 
Ce débit élevé jumelé à la baisse du niveau du lac Ontario a entraîné un niveau d’eau bien 
inférieur à la moyenne dans le lac Saint-Laurent pendant plusieurs mois à partir de la mi-mai.  
 

1.1. Bassin du lac Ontario – Apport net dans le bassin 
 
L’apport net local (ANL) en eau dans le bassin du lac Ontario (voir la définition à l’annexe C) a 
été inférieur à sa moyenne en mars, en juin et en juillet, supérieur à sa moyenne en avril et en 
août, et près de sa moyenne en mai. Les valeurs mensuelles de l’ANL pour la période de mars 
à août et les moyennes pour le semestre sont présentées au tableau 1. 
 

1.2. Précipitations 
 
Les quantités de précipitations mensuelles pour les bassins du lac Ontario et des Grands Lacs 
et la moyenne semestrielle sont présentées au tableau 2. Les précipitations dans le bassin du 
lac Ontario ont été supérieures à la moyenne en avril et en août, mais inférieures à la moyenne 
le reste du temps. La moyenne mensuelle des précipitations entre mars et août dans le bassin 
du lac Ontario a été de 73 mm (2,9 po), c’est-à-dire moins que la moyenne générale, et elle a 
été dépassée 62 % du temps. La moyenne mensuelle des précipitations entre mars et août 
pour l’ensemble du bassin des Grands Lacs a été de 67 mm (2,6 po), c’est-à-dire, là encore, 
moins que la moyenne générale, et elle a été dépassée 79 % du temps.  

 

1.3. Apport en provenance du lac Érié 
 
Compte tenu du niveau d’eau plus élevé dans les lacs en amont, l’affluent du lac Érié dans le 
lac Ontario est demeuré bien au-dessus de sa moyenne tout au long de la période de 
référence, comme l’indique le tableau 1. La moyenne semestrielle du débit du lac Ontario a été 
dépassée 4 % du temps et s’est située au 7e rang des moyennes de mars à août depuis qu’on a 
commencé à enregistrer le débit du lac Érié en 1900. 
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1.4. Lac Ontario – Apport total net 
 
Les données mensuelles sur l’apport total net (ATN) en eau dans le lac Ontario (voir la 
définition à l’annexe C) sont présentées au tableau 1, et sous forme graphique à la figure 1. Les 
apports totaux nets mensuels en eau sont demeurés supérieurs à la moyenne tout au long de la 
période de référence. Dans l’ensemble, l’apport total en eau s’est situé à 115 % de la moyenne 
au cours de la période de référence, soit au 10e rang pour la période de mars à août depuis 
qu’on a commencé à faire des enregistrements sécurisés en 1900, et il l’a dépassée 10 % du 
temps. La figure 1 illustre les moyennes à long terme des apports totaux nets pour la période de 
1900 à 2017 et les apports enregistrés jusqu’ici pour 2018. Les apports totaux nets mensuels 
en eau de 2016 et 2017 sont également présentés à titre comparatif. Les barres horizontales 
au-dessus et au-dessous des courbes du graphique sont les maximums et les minimums des 
apports totaux nets mensuels en eau à long terme.  
 

1.5. Bassin de la rivière des Outaouais  
 
La figure 2 illustre le débit quotidien de la rivière des Outaouais. Son débit a été supérieur à la 
moyenne au début de mars, à la suite de températures douces et de précipitations vers la fin de 
février, mais il est passé à de très faibles valeurs à la fin de mars, lorsque le temps s’est refroidi 
de nouveau. Il a augmenté rapidement à partir de la mi-avril, passant au-dessus de la moyenne 
au début de mai, mais restant bien en-deçà des chiffres records de mai dernier. Le débit de la 
rivière a généralement diminué rapidement par la suite, pour atteindre des valeurs moyennes à 
la fin de juin, pour finir par tomber à une valeur inférieure presque record vers la fin de juillet, 
après un temps sec très chaud, avant de remonter au-dessus de la moyenne à la fin de juillet 
après plusieurs pluies abondantes.  
 
2. Activités de régularisation 
 

2.1. Aperçu 
 
C’est pour tenir compte des conditions météorologiques et des besoins de toutes les parties 
intéressées dans le bassin du lac Ontario et du fleuve Saint-Laurent que la Commission a 
continuellement évalué la situation tout au long de la période de référence en s’appuyant sur de 
nombreux échanges de courriels et à l’aide des rapports mensuels et hebdomadaires réguliers 
des représentants de la régularisation. Ses membres se sont réunis par deux fois au cours des 
six derniers mois. 
 
La figure 3 illustre le débit quotidien réel du lac Ontario pour la période de référence 
comparativement à la moyenne à long terme, au débit pré-régularisation et au débit fixé dans le 
plan. Les tableaux 3a et 3b illustrent les changements de débit, notamment en raison des 
ajustements opérationnels des écarts survenus au cours du dernier semestre. Il n’est pas 
nécessaire que les ajustements opérationnels soient suivis de débit compensatoire ultérieur. 
Par contre, la plupart des écarts doivent être suivis de débit compensatoire ultérieur pour 
ramener le niveau d’eau du lac Ontario à ce qu’il aurait été si le débit du lac Ontario avait été 
conforme aux prévisions du plan.  
 
En mars, le débit fut fixé conformément à la limite I du Plan 2014, qui prévoit le débit maximal 
du lac Ontario compte tenu de conditions de glace stables et d’un niveau d’eau suffisant dans le 
lac Saint-Laurent. Au 2 mars, la glace avait rapidement fondu dans le lac Saint-Laurent, mais 
elle est demeurée stable dans le canal de Beauharnois jusqu’au 15 mars, puisque le temps 
s’est refroidi pendant quelques semaines. En règle générale, on a ajusté les rejets de la courbe 
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d’exploitation tout au long du mois de mars jusqu’à l’ouverture de la Voie maritime le 29 mars. 
La limite L du plan 2014 a été respectée jusqu’au 28 avril. La limite L prévoit le débit maximum 
du lac Ontario dans le respect des conditions de navigation sécuritaires dans le fleuve Saint-
Laurent. Le débit mensuel moyen de mars a été le troisième plus élevé depuis le début des 
enregistrements en 1900 et s’est situé à seulement 450 m3/s de moins que le débit record de 
1998.  
 
 
Le temps doux et humide de la fin d’avril a entraîné une hausse rapide du débit de la rivière des 
Outaouais et du niveau d’eau du lac Ontario. À partir du 28 avril, on a appliqué la limite F du 
Plan 2014, qui prévoit le débit maximum du lac Ontario compte tenu par ailleurs des risques 
d’inondation et d’érosion dans le secteur du lac Saint-Louis. Le cours le plus élevé de la rivière 
des Outaouais s’est révélé supérieur à sa moyenne en 2018, mais bien inférieur aux volumes 
records enregistrés au printemps 2017. À partir de mai, le temps a été relativement plus sec, et, 
le 23 mai, le débit de la rivière des Outaouais avait suffisamment diminué pour qu’on puisse en 
revenir aux prescriptions de la limite L. Par la suite, on a généralement appliqué les règles 
relatives à la limite L, et ce jusqu’au 28 juillet, exception faite de deux écarts mineurs. 
 
 
Le temps chaud et sec a persisté pendant plusieurs semaines au printemps et au début de l’été, 
avec, à l’occasion, des pluies sporadiques et quelques nuits fraîches. Les précipitations et les 
apports en eau dans le bassin local ont été généralement faibles après un mois d’avril humide, 
mais les apports en provenance des Grands Lacs en amont sont demeurés au-dessus de leur 
normale tout au long de la période de référence, de sorte que le total net des apports en eau du 
lac Ontario est demeuré au-dessus de sa normale, même en période de sécheresse. Compte 
tenu des apports supérieurs à la moyenne, le débit du lac Ontario prévus par le Plan 2014 est 
demeuré au-dessus de sa moyenne tout au long de la période de référence. Comme le niveau 
d’eau des rivières et des lacs se situait bien en-deçà de leur fourchette habituelle, au 28 juillet, 
les limites maximales de débit prévues dans le Plan 2014 ne s’appliquaient plus, et les rejets 
prévus étaient généralement conformes à la courbe d’exploitation ajustée du plan. Autrement 
dit, les rejets ont été fixés en fonction du niveau d’eau supérieur à la moyenne, mais en baisse, 
du lac Ontario et en tenant compte du fait que les apports en eau de l’année restaient bien au-
dessus de la normale.  
 
 

2.2. Dérogations au plan de régularisation 
 
La figure 3 illustre le débit quotidien comparativement au débit hebdomadaire prévu dans le 
plan pour le lac Ontario.  
 
Le 3 juin, d’importantes réductions de débit allant jusqu’à 16 % ont permis de renflouer le 
pétrolier échoué Chem Norma, près de Morrisburg (Ontario). Au moment où le navire a été 
libéré, les réductions de débit avaient fait monter le niveau d’eau du lac Saint-Laurent de 30 cm 
(1 pi) à proximité du navire. C’est ainsi qu’on a stocké temporairement 1 cm (0,4 po) d’eau dans 
le lac Ontario. Cette petite quantité d’eau a été retirée du lac le 9 juin. 
 
Du 17 au 24 juin, on a réduit le débit du lac Ontario pour faciliter l’installation d’une estacade de 
sécurité d’Hydro-Québec, qui a obligé les plongeurs à travailler dans de puissants courants du 
fleuve Saint-Laurent. La petite quantité d’eau stockée temporairement dans le lac Ontario 
pendant ces travaux (moins de 1 cm ou 0,4 po) fut retirée le 7 juillet. 
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Durant la nuit du 4 août, l’entretien périodique des installations hydroélectriques a entraîné une 
réduction temporaire du débit pendant sept heures, provoquant une hausse modeste, mais 
marquée, du niveau de l’eau du lac Saint-Laurent et le stockage temporaire d’un peu plus de 
1 cm (0,4 po) d’eau dans le lac Ontario, que l’on a retiré le 11 août.  
 

2.3. Niveau d’eau dans l’ensemble du réseau 
 
La figure 4 illustre le niveau de l’eau du lac Ontario, qui est principalement touché par les 
apports en eau dans le lac et, dans une moindre mesure, par son débit. Comme on l’explique 
aux sections 2.1 et 2.2, le débit fut généralement conforme au Plan 2014, exception faite de 
trois écarts mineurs en juin, en juillet et en août. Le niveau d’eau quotidien de 2016, 2017 et 
2018 jusqu’au mois d’août est indiqué à titre comparatif. Le niveau d’eau du lac Ontario est 
demeuré supérieur à sa moyenne pendant la majeure partie de la période de référence. Il est 
resté relativement stable au début, pour ensuite augmenter rapidement de la mi-avril à la fin 
mai, atteignant un sommet à près de 0,6 m ou deux pieds au-dessous du niveau record de la fin 
mai 2017. Par la suite, il a généralement diminué très vite en raison du temps chaud et sec 
ponctué de tempêtes peu fréquentes, le débit demeurant élevé en raison de l’apport important 
dans le lac. À la fin de la période, le niveau d’eau était de 74,83 m (245,51 pi), soit 1 cm (0,4 po) 
au-dessus de sa moyenne et 41 cm (16,1 po) au-dessous du niveau d’eau enregistré durant la 
même période l’an dernier.  
 
Pour déterminer l’effet des activités de régularisation sur le niveau d’eau et le débit, le Conseil 
compare le niveau d’eau et débit mensuel réel du lac Ontario à celui qui aurait été observé dans 
les conditions antérieures (c.-à-d. le niveau d’eau et le débit qui aurait été enregistré en 
l’absence de toute régularisation). Le tableau 4 propose un résumé comparatif pour la période 
de référence. On y voit que le niveau d’eau réel du lac Ontario a varié de 69 cm (2,3 pi) à 80 cm 
(2,6 pi) de moins que ce qu’il aurait été dans les conditions antérieures. La figure 5 illustre 
également une comparaison de la moyenne à long termes du niveau d’eau quotidien, du niveau 
hebdomadaire prévu dans le Plan 2014, et du niveau qui aurait été enregistré dans les 
conditions antérieures. 
 
Le niveau d’eau du lac Saint-Laurent (figure 6) a oscillé sous sa moyenne jusqu’à la fin d’avril, 
quand le débit du lac Ontario a commencé à diminuer à mesure que le débit de la rivière des 
Outaouais a commencé à augmenter. Comme le débit a rapidement augmenté à la mi-mai, le 
lac Saint-Laurent est passé rapidement d’un niveau très élevé à un niveau très bas en quelques 
semaines seulement. Même si le niveau d’eau est resté très bas par la suite, il s’est situé 
au-dessus des valeurs record inférieures tout au long de la période de référence. Les résidents 
locaux et les plaisanciers ont communiqué avec le Conseil pour lui faire part de leurs 
préoccupations au sujet du niveau d’eau aussi bas pour la deuxième année consécutive, qui 
coïncidaient avec celui élevé ailleurs et après la mise en œuvre du Plan 2014. Le 31 août, le 
niveau d’eau était de 72,69 m (238,48 pi), soit 61 cm (24,0 po) sous sa moyenne à long terme 
et près du niveau d’eau inférieur record enregistré à la fin d’août 1987.  
  
Le niveau d’eau quotidien du lac St-François à Summerstown fut généralement inférieur à sa 
moyenne ou au niveau d’eau de sa moyenne de mars à la mi-mai. Par la suite, le niveau du lac 
St-François est resté légèrement au-dessus de sa moyenne. La moyenne du niveau quotidien 
s’est située au niveau d’alerte faible de la Voie maritime ou au-dessus tout au long de la saison 
de navigation (de sorte que la circulation maritime commerciale n’a pas été gênée par le faible 
niveau de l’eau dans cette partie du fleuve). 
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Comme l’illustre la figure 7, le niveau d’eau quotidien du lac Saint-Louis est généralement 
demeuré au-dessus de sa moyenne au cours des six derniers mois. Il a augmenté 
considérablement à la fin d’avril, en raison des fortes crues de la rivière des Outaouais. À partir 
du 28 avril, le débit du lac Ontario a été ajusté en fonction de la limite F du Plan 2014. Le niveau 
du lac St-Louis a été maintenu près du premier échelon de la limite F, à 22,10 m (72,51 pi) 
jusqu’à la fin de mai avant de baisser à mesure que le débit de la rivière des Outaouais 
ralentissait.  
 
Le niveau d’eau quotidien au port de Montréal est illustré à la figure 8. Le niveau d’eau a 
généralement diminué en mars et a varié près de ses valeurs moyennes jusqu’à la fin d’avril, 
après quoi il a rapidement atteint des valeurs supérieures à sa moyenne. Après avoir atteint un 
maximum au début de mai, il a généralement baissé au rythme habituel par la suite, puis est 
tombé sous sa moyenne au début de juillet, mais est resté près de sa moyenne après plusieurs 
épisodes de pluie. Le niveau d’eau est resté bien au-dessus du zéro des cartes tout au long de 
la période de référence. Le zéro des cartes est choisi de sorte que le niveau d’eau passe 
rarement au-dessous et qu’il y ait rarement moins de profondeur disponible que ce que 
décrivent les cartes. 
 
Le niveau d’eau quotidien du lac Saint-Pierre à Sorel est illustré à la figure 9. En mars, le niveau 
d’eau est rapidement tombé à des valeurs inférieures à sa moyenne. Il a ensuite augmenté 
rapidement à la mi-avril, atteignant des valeurs très élevées à la fin du mois, avant de diminuer 
rapidement au début de mai et d’atteindre à la fin de juin une moyenne dont il est généralement 
resté proche par la suite. Il s’est situé bien au-dessus du zéro des cartes tout au long de la 
période de référence.  
 

2.4. Exploitation du barrage Iroquois 
 
Les vannes du barrage Iroquois ont été partiellement fermées du 15 janvier au 1er mars pour 
faciliter la formation d’un couvert de glace stable en amont du barrage. Par la suite, toutes les 
vannes ont été relevées à leur position habituelle, en « mode été », les deux portes d’écluse 
étant bien au-dessus de la ligne de flottaison. Du 4 au 18 mai, les vannes ont été partiellement 
fermées pour compenser le niveau d’eau élevé du lac Saint-Laurent. Par la suite, elles ont 
toutes été remises à leur position d’été. 
 

2.5. Exploitation du barrage de Long Sault 
 
Les sociétés hydroélectriques ont ouvert de deux à dix-huit vannes au barrage de Long Sault du 
12 au 28 mars, du 21 mai au 2 juin, du 4 au 17 juin et du 24 juin au 6 juillet pour déverser la 
quantité totale du débit du lac Ontario qui dépassait la capacité du barrage Moses-Saunders. La 
quantité totale d’eau déversée (perdue dans la production d’électricité) a atteint une valeur 
moyenne quotidienne maximale de 1 359 m3/s (48 000 pi3/s) le 14 juin. 
 

2.6. Dérivation de la rivière Raisin 
 
La dérivation de la rivière Raisin a commencé le 4 juillet et elle est restée ouverte jusqu’en 
septembre. Les rejets ont été très faibles au cours de cette période, variant d’à peine un débit 
nul à seulement 0,1 m3/s. 
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2.7. Rapport sur la Voie maritime du Saint-Laurent 
 
Le premier navire à passer par la section Montréal-lac Ontario de la Voie maritime fut le McKeil 
Spirit, le 29 mars.  
 

2.8. Opérations de production de pointe en hydroélectricité 
 
Dans une lettre datée du 13 octobre 1983, la Commission mixte internationale (CMI) a autorisé 
Ontario Power Generation (OPG) et la New York Power Authority (NYPA) à poursuivre les 
opérations de production pointe dans le cadre du projet du Saint-Laurent. Les conditions et les 
directives régissant les opérations de production de pointe sont actuellement précisées à 
l’annexe no 3 des guides opérationnels associés au Plan de régularisation 1958-D. Le 
4 novembre 2016, la CMI a renouvelé son approbation pour une période de cinq ans, soit du 
1er décembre 2016 au 30 novembre 2021, et a demandé une analyse des répercussions 
éventuelles des variations de débit supérieures à 570 m3/s en dehors de la saison de 
navigation. Les sociétés hydroélectriques sont en train de rédiger cette analyse. Le Conseil doit 
recommander les modifications éventuelles avant que la Commission n’approuve cette pratique 
et modifie la Directive.  
 
Aucune opération de production de pointe n’a été effectuée du 1er mars 2018 au 31 août 2018. 
Des opérations ont été autorisées du 1er au 13 mai, mais elles n’ont été effectuées que le 1er mai 
et ont été suspendues pendant les périodes de débit plus élevé.  
 
3. Activités du Conseil  
 
Le Conseil a continué de fixer le débit du projet hydroélectrique dans le tronçon international du 
fleuve Saint-Laurent. La Commission, principalement par l’entremise des bureaux des 
représentants de la régularisation, a surveillé la situation sur l’ensemble du bassin du 
lac Ontario et du fleuve Saint-Laurent.  Les représentants de la régularisation ont fourni au 
Conseil des mises à jour hebdomadaires sur le niveau d’eau, les prévisions et les conditions 
hydrologiques, des données hebdomadaires sur la régularisation et des analyses mensuelles des 
conditions hydrologiques. Le Groupe consultatif sur les opérations du Conseil a continué 
d’organiser des téléconférences hebdomadaires pour examiner la situation et conseiller les 
représentants de la régularisation sur les exigences et les contraintes opérationnelles 
hebdomadaires. Le Conseil a continué de travailler avec la CMI, par l’entremise du Comité des 
communications, pour trouver des moyens d’améliorer les communications, les mesures de 
sensibilisation et le dialogue avec les parties intéressées et la population. Le Comité de 
limnimétrie a continué de surveiller le programme des sociétés hydroélectriques pour l’exploitation 
et l’entretien du système de limnimétrie nécessaire au fonctionnement du Conseil, d’organiser des 
téléconférences au besoin, de rendre des comptes au Conseil quatre fois par an et de rédiger un 
rapport annuel. 
 

3.1. Réunions et conférences téléphoniques du Conseil 
 
Les membres du Conseil se sont réunis en personne par deux fois avec le personnel de la CMI, 
les sous-comités associés et les groupes consultatifs pour régler des questions administratives 
et évaluer la situation pendant la période de référence. Ces réunions ont eu lieu le 29 mars à 
Buffalo (New York) et le 24 avril à Washington (DC). Le tableau 5 fournit la liste des membres du 
Conseil présents à ces réunions. 
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3.2. Modifications de la composition du Conseil et des comités 
 
Le 30 mai, Mme Diane Kuehn a remplacé M. Frank Sciremammano au Conseil des États-Unis.  
 
Le 29 juin, le LCol Jason Toth a remplacé le LCol Adam Czekanski comme représentant 
américain de la régularisation. Mme Lauren Schifferle s’est jointe à l’équipe américaine des 
représentants de la régularisation à titre de conseillère technique. 
 
De très nombreuses modifications furent apportées à la composition du Groupe consultatif sur 
les opérations. Don Ferko (membre) et Jordan Hughes (suppléant) ont remplacé Brent Morton 
pour représenter le Groupe, bien que M. Morton demeure suppléant. Pat Davis (membre), 
George Slate et Shirley Wagner (suppléants) remplacent Shirley Wagner (membre) et 
Nick Tsibulsky (suppléant) pour représenter la NYPA. Samir Gharbi a démissionné de son 
poste de suppléant pour la Garde côtière canadienne.  
 

3.3. Communications, sensibilisation et mobilisation 
 
Au cours de la période de référence, le Comité des communications, les membres du Conseil, 
les secrétaires et les représentants de la régularisation ont participé activement aux efforts de 
sensibilisation, à l’échange d’information et à la liaison avec les parties intéressées du bassin 
hydrographique du lac Ontario et du fleuve Saint-Laurent, ainsi qu’à diverses réunions avec les 
parties intéressées et la population. Les détails complets sur les récentes activités de 
communication se trouvent à l’annexe A, et les membres du Comité mixte des communications 
du Conseil et de la CMI sont énumérés à l’annexe B. 
 
Les membres et le personnel du Conseil ont répondu à un certain nombre de demandes de 
renseignements par téléphone et par courriel de la part de représentants des administrations 
locales, de parties intéressées et de citoyens au sujet du niveau de l’eau et des stratégies du 
Conseil et ont organisé de nombreuses entrevues avec les médias. Le personnel du Conseil a 
continué d’envoyer des mises à jour hebdomadaires sur la situation en cours à plus de 
420 abonnés. Des mises à jour hebdomadaires et mensuelles sur les pages Facebook du 
Conseil continuent d’être publiées en français et en anglais, et le personnel du Conseil répond 
fréquemment aux questions et aux commentaires de la population. Les pages en français et en 
anglais affichent actuellement plus de 314 et 3 164 « j’aime » respectivement. Les publications 
Facebook du Conseil ont récemment rejoint près de 60 000 personnes.  
 
Le Conseil et la Commission ont répondu à de nombreuses préoccupations et plaintes à partir 
de la mi-mai au cours d’une période de très faible niveau de l’eau dans le lac Saint-Laurent, ce 
qui s’est révélé l’effort de sensibilisation le plus difficile depuis la période de crue de l’année 
dernière. 
 
Le Conseil a continué d’exploiter et de tenir à jour son site Web (https://www.ijc.org/fr/clofsl) et il 
travaille actuellement avec le Groupe de travail sur la modernisation du site Web de la CMI pour 
transférer le site Web du Conseil vers une plateforme modernisée. Le site Web du Conseil devrait 
être transféré vers la plateforme d’ici la fin de l’année. Le site Web comprend actuellement : 

 des mises à jour hebdomadaires sous forme de tableaux et de graphiques sur le 
niveau d’eau, les changements de débit et l’apport en eau; 

 des renseignements généraux sur le Conseil, ses activités et sa structure;   

 les communiqués de presse actuels et archivés; 

 une foire aux questions; 

https://www.facebook.com/ConseilIntduLacOntarioetduFleuveSaintLaurent/
https://www.facebook.com/InternationalLakeOntarioStLawrenceRiverBoard
https://www.facebook.com/InternationalLakeOntarioStLawrenceRiverBoard
https://www.ijc.org/fr/clofsl


 

10 
 

 des rapports d’étape semestriels, des procès-verbaux de réunions et d’autres 
documents d’information; 

 des « modules d’apprentissage » animés, une galerie de vidéos des 
téléconférences publiques antérieures et une galerie de photos présentant le 
contenu de la page Flickr du Conseil. 

 
3.4. Comité de limnimétrie 

 
Le Comité de limnimétrie du fleuve Saint-Laurent est autorisé par le Conseil à assurer 
l’exactitude des estimations de débit et des mesures du niveau d’eau dans la section 
internationale du fleuve Saint-Laurent. Le Comité vérifie les méthodes de calcul employées à 
chacune des huit structures de débit et surveille le fonctionnement et l’entretien des jauges de 
niveau d’eau appartenant aux sociétés hydroélectriques et exploitées par elles. Il procède à une 
inspection annuelle sur le terrain de 16 des jauges de niveau d’eau utilisées par le Conseil pour 
surveiller l’état des cours d’eau et effectue des vérifications mensuelles des données sur le 
niveau d’eau et le débit recueillies et archivées par les sociétés hydroélectriques. Les 
constatations et les résultats découlant de ces activités sont documentés dans un rapport 
annuel adressé au Conseil. 
 
Le 81e rapport (2017) sera prêt sous peu. Le 82e rapport (2018) est en cours de rédaction et 
présentera les constatations et les résultats découlant de l’inspection annuelle effectuée du 11 
au 14 juin 2018. 
 
4. Comité de gestion adaptative 
 
Le Comité de gestion adaptative des Grands Lacs et du fleuve Saint-Laurent, composé 
d’experts techniques, a été créé par la CMI pour examiner les méthodes de gestion adaptative 
sous l’autorité des conseils, dans le cadre d’une évaluation continue des plans de 
régularisation. Le Comité a continué de travailler avec le Conseil pour mettre en œuvre les 
recommandations scientifiques issues d’études antérieures et en élaborer de nouvelles. Le 
Conseil vise à évaluer le rendement du plan de régularisation au fil du temps, en fonction d’un 
large éventail d’indicateurs environnementaux et économiques. Il a été très actif et il est en train 
de rédiger un rapport sur l’hydrologie, la situation, les répercussions et le rendement du plan 
pendant la crise associée à la crue de 2017. Pour plus de renseignements sur les activités du 
Comité GAGL, veuillez consulter les rapports d’étape sur le site Web du Comité.  
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Respectueusement 
 

MEMBRES  REPRÉSENTANT LE CANADA 

 

MEMBRES REPRÉSENTANT LES 
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___________________________ 
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___________________________ 
J. FRAIN 
 

 
 
 
 
___________________________ 
A. DAVID 
 
 

 
 
 
___________________________ 
M. HUDON 
 

 
 
 
___________________________ 
D. KUEHN 
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Tableau 1  

 Données provisoires sur les apports mensuel moyens dans le lac Ontario 
         

Mois Affluent du lac Érié 
Apports nets dans le 

bassin 
Apports totaux nets 

 
m

3
/s kpi

3
/s 

Dépasse
ment 

prob. (1) 

% 
moyenne 

long terme 
m

3
/s 

kpi
3
/

s 

Dépasse
ment 

prob. (1) 
m

3
/s 

kpi
3
/

s 

Dépasse
ment 

prob. (1) 

% 
moyenne 

long terme 

18 mars 7 150 252 4 124 1 500 53 77 8 650 305 24 111 

Avril 2018 7 510 265 3 125 2 980 105 34 10 490 370 6 122 

Mai 2018 7 590 268 3 121 1 670 59 48 9 260 327 14 116 

18 juin 7 440 263 4 118 920 32 68 8 360 295 18 112 

18 juillet 7 180 254 7 116 330 12 76 7 510 265 22 109 

18 août 7 090 250 6 116 310 11 32 7 400 261 6 117 

Moyenne 
sur 6 mois 

7 330 259 4 120 1 280 45 61 8 610 304 10 115 

 

  (1) En fonction de la période de référence 1900-2017 
 
 

Tableau 2   
 Données provisoires sur les précipitations dans les bassins des Grands Lacs et du lac 

Ontario 
 

Mois Bassin des Grands Lacs Bassin du lac Ontario 

 
mm 

(pouces) 

% 
moyenne 

long 
terme(1) 

Dépassement 
prob.(1) 

mm 
(pouces) 

% 
moyenne 

long 
terme(1) 

Dépassement 
prob.(1) 

18 mars 29 (1,14) 53 94 46 (1,81) 69 83 

Avril 2018 63 (2,48) 95 52 100 (3,94) 135 14 

Mai 2018 80 (3,15) 104 42 52 (2,05) 66 80 

18 juin 70 (2,76) 84 70 68 (2,68) 84 64 

18 juillet 64 (2,52) 80 82 75 (2,95) 94 56 

18 août 94 (3,70) 118 22 96 (3,78) 120 24 

Moyenne 
sur 
6 mois 

67 (2,64) 91 79 73 (2,87) 95 62 

 
(1) En fonction de la période de référence 1900-2017     
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Tableau 3a 
Résumé du débit hebdomadaire, des ajustements opérationnels et des écarts 

 

Semaine 
se 

termina
nt le 

(2018) 

Débit ajusté 
selon la 
courbe 

d’exploitation 

Débit selon le 
plan 

Règle 
d’appl
icatio

n/limit
e 

Débit réel 

Ajustements 
opérationnels 
et/ou limites 

du plan 

Écarts 

Précisions 

Hebdomadair
es 

Cumulatifs 

Effet 
cumulatif 
dans le lac  

Ontario Type 

m
3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s-

sem. 
Kpi

3
/s- 

sem. 
cm dans 

2 mars 8 980 317 8 810 311 I 8 810 311 -170 -6 -- -- 100 3,5 -0,3 -0,1 -- 

Ajustements opérationnels pour le 
débit maximal de la limite F 
(maintenir le niveau d’eau du lac 
St-Louis à 22,10 m et celui du lac 
Ontario à <75,30 m) et pour la limite 
maximale I (gestion et stabilité de la 
glace dans le canal de Beauharnois) 

9 mars 9 140 323 9 140 323 
Courbe 
d’explo
itation 

9 140 323 -- -- -- -- 100 3,5 -0,3 -0,1 -- 

Ajustement du débit hebdomadaire 
pour atteindre la moyenne 
hebdomadaire prévue dans le plan 
(courbe d’exploitation ajustée) 

16 mars 9 160 323 9 160 323 
Courbe 
d’explo
itation 

9 160 323 -- -- -- -- 100 3,5 -0,3 -0,1 -- Plan (courbe d’exploitation ajustée) 

23 mars 9 130 322 9 130 322 
Courbe 
d’explo
itation 

9 140 323 10 0 10 0,4 110 3,9 -0,3 -0,1 
Involont

aire 
Écart involontaire 

30 mars 8 950 316 8 830 312 

Courbe 
d’explo
itation/

L 

8 830 312 -120 -4 -- -- 110 3,9 -0,3 -0,1 -- 

Selon le plan (courbe d’exploitation 
ajustée), puis diminuer jusqu’à la 
limite L (maximum) à l’ouverture de 
la saison de navigation de la Voie 
maritime le 29 mars 

6 avril 8 880 314 8 520 301 L 8 520 301 -360 -13 -- -- 110 3,9 -0,3 -0,1 -- Plan (maximum limite L) 

13 avril 9 110 322 8 580 303 L 8 580 303 -530 -19 -- -- 110 3,9 -0,3 -0,1 -- Plan (maximum limite L) 

20 avril 9 080 321 8 550 302 L 8 550 302 -530 -19 -- -- 110 3,9 -0,3 -0,1 -- 

Plan (maximum limite L), ramener le 
niveau du lac Saint-Laurent 
au-dessus de 72,60 m, ajustements 
opérationnels pour le maximum de 
la limite L 

27 avril 9 280 328 8 700 307 L 8 710 308 -570 -20 10 0,4 120 4,2 -0,4 -0,2 
Involont

aire 
Écart involontaire 
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Semaine 
se 

termina
nt le 

(2018) 

Débit ajusté 
selon la 
courbe 

d’exploitation 

Débit selon le 
plan 

Règle 
d’appl
icatio

n/limit
e 

Débit réel 

Ajustements 
opérationnels 
et/ou limites 

du plan 

Écarts 

Précisions 

Hebdomadair
es 

Cumulatifs 

Effet 
cumulatif 
dans le lac  

Ontario Type 

m
3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s-

sem. 
Kpi

3
/s- 

sem. 
cm dans 

4 Mai 9 470 334 7 940 280 F/L 7 940 280 -1 530 -54 -- -- 120 4,2 -0,4 -0,2 -- 

Plan (maximum limite L) et 
ajustements opérationnels pour le 
maximum limite F (maintenir le 
niveau d’eau du lac St-Louis à 22,10 
m et celui du lac Ontario à 
<75,30 m) 

11 mai 9 580 338 7 540 266 F 7 540 266 -2 040 -72 -- -- 120 4,2 -0,4 -0,2 -- 

Ajustements opérationnels pour le 
maximum de la limite F (maintenir 
le niveau du lac St-Louis à 22,10 m 
et celui du lac Ontario à <75,30 m) 

18 mai 9 620 340 8 260 292 F 8 260 292 -1 360 -48 -- -- 120 4,2 -0,4 -0,2 -- 

Ajustements opérationnels pour le 
maximum de la limite F 
(maintenir le niveau du lac St-Louis 
à 22,10 m et celui du lac Ontario à 
<75,30 m) 

25 mai 9 560 338 9 250 327 F 9 250 327 -310 -11 -- -- 120 4,2 -0,4 -0,2 -- 

Ajustements opérationnels pour le 
maximum de la limite F 
(maintenir le niveau d’eau du lac 
St-Louis à 22,10 m et celui du lac 
Ontario à <75,30 m) et le maximum 
de la limite L 

1
er

 juin 9 560 338 9 360 331 L 9 360 331 -200 -7 -- -- 120 4,2 -0,4 -0,2 -- Plan (maximum de la limite L) 

8 juin 9 410 332 9 250 327 L 9 170 324 -240 -8 -80 -2,8 40 1,4 -0,1 0 Mineur 

Plan (maximum de la limite L) et 
écart mineur pour relever le niveau 
d’eau afin d’aider les navires 
échoués dans le haut du fleuve 
Saint-Laurent 

15 juin 9 480 335 9 290 328 L 9 290 328 -190 -7 -- -- 40 1,4 -0,1 0 -- Plan (maximum de la limite L) 

22 juin 9 280 328 9 110 322 L 8 800 311 -480 -17 -310 -11 -270 -9,5 0,8 0,3 Mineur 
Plan (maximum de la limite L) et 
écart mineur pour faciliter 
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Semaine 
se 

termina
nt le 

(2018) 

Débit ajusté 
selon la 
courbe 

d’exploitation 

Débit selon le 
plan 

Règle 
d’appl
icatio

n/limit
e 

Débit réel 

Ajustements 
opérationnels 
et/ou limites 

du plan 

Écarts 

Précisions 

Hebdomadair
es 

Cumulatifs 

Effet 
cumulatif 
dans le lac  

Ontario Type 

m
3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s-

sem. 
Kpi

3
/s- 

sem. 
cm dans 

l’installation de l’estacade de 
sécurité d’Hydro-Québec 

29 juin 9 200 325 9 000 318 L 9 110 322 -90 -3 110 3,9 -160 -5,7 0,5 0,2 Mineur 
Compensation d’un écart mineur 
(pour l’installation de l’estacade 
sécurité d’Hydro-Québec) 

6 juillet 9 110 322 8 960 316 L 9 120 322 10 0 160 5,7 0 0 0 0 Mineur 
Poursuite de l’écart mineur pour 
enlever l’eau stockée 
antérieurement dans le lac Ontario 

13 juillet 8 980 317 8 820 311 L 8 820 311 -160 -6 -- -- -- -- -- -- -- Plan (maximum de la limite L) 

20 juillet 8 870 313 8 740 309 L 8 740 309 -130 -5 -- -- -- -- -- -- -- Plan (maximum de la limite L) 

27 juillet 8 720 308 8 690 307 L 8 690 307 -30 -1 -- -- -- -- -- -- -- Plan (maximum de la limite L) 

 

Semaine 
se 

termina
nt le 

(2018) 

Débit ajusté 
selon la 
courbe 

d’exploitation 

Débit selon le 
plan 

 Règle 
d’appl
icatio
n/limit
e 

Débit réel 

Ajustement 
opérationnel 
et/ou limite 

du plan 

Écarts 

Précisions 
Hebdomadair

es 
Cumulatifs 

Effet 
cumulatif 
dans le lac  

Ontario Type 

m
3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s 

Kpi
3

/s 
m

3
/s-

sem. 
Kpi

3
/s 

-sem. 
cm dans 

3 août 8 660 306 8 660 306 
Courbe 
d’explo
itation 

8 650 305 -10 -0,4 -10 -0,4 -10 -0,4 0 0 
Involont

aire 
Écart involontaire 

10 août 8 580 303 8 580 303 
Courbe 
d’explo
itation 

8 590 303 10 0,4 10 0,4 0 0 0 0 Mineur 
Écart mineur et compensation pour 
la panne prévue par la NYPA 

17 août 8 510 301 8 510 301 
Courbe 
d’explo
itation 

8 510 301 -- -- -- -- -- -- -- -- -- Plan (courbe d’exploitation ajustée) 

24 août 8 420 297 8 420 297 
Courbe 
d’explo
itation 

8 420 297 -- -- -- -- -- -- -- -- -- Plan (courbe d’exploitation ajustée) 

31 août 8 400 297 8 400 297 
Courbe 
d’explo
itation 

8 400 297 -- -- -- -- -- -- -- -- -- Plan (courbe d’exploitation ajustée) 
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Tableau 3b 
 Résumé des modifications de débit  

 
 

Semaine 
se 

terminant 
le (2018) 

Changements apportés au débit 

Précisions 
Jour Heure 

(m
3
/s) Kpi

3
/s 

Raison 
Règle 
d’application/ 

Limite De À De À 

2 mars 

24 février 1201 8 100 8 600 286,0 303,7 
Ajustement 

opérationnel 
F 

Maintenir le niveau d’eau du lac St-Louis à 
22,10 m et celui du lac Ontario à < 75,30 m 

25 février 2001 8 600 8 750 303,7 309,0 
Ajustement 

opérationnel 
F Maximum de la limite F (maintenir le niveau du 

lac St-Louis à 22,10 m et celui du lac Ontario à 
< 75,30 m) 26 février 1401 8 750 8 900 309,0 314,3 

Ajustement 
opérationnel 

F 

28 février 1201 8 900 9 000 314,3 317,8 
Ajustement 

opérationnel 
I 

Gestion et stabilité de la glace dans le canal de 
Beauharnois 

9 mars 4-Mar 0001 9 000 9 160 317,8 323,5 Plan 
Courbe 

d’exploitation 

Ajustement du débit hebdomadaire pour 
atteindre la moyenne hebdomadaire prévue 
(courbe d’exploitation ajustée) 

16 mars -- -- -- -- -- -- Plan 
Courbe 

d’exploitation 

Plan (courbe d’exploitation ajustée) 23 mars 17 mars 0001 9 160 9 130 323,5 322,4 Plan 
Courbe 

d’exploitation 

30 mars 

24-Mar 0001 9 130 8 950 322,4 316,1 Plan 
Courbe 

d’exploitation 

29 mars 0001 8 950 8 550 316,1 301,9 
Ajustement 

opérationnel 
L 

Ouverture de la Voie maritime : diminution 
jusqu’à la limite L 

6 avril 31 mars 0001 8 550 8 520 301,9 300,9 Plan L 

Plan (maximum de la limite L) 13 avril 7 avril 0001 8 520 8 580 300,9 303,0 Plan L 

20 avril 

14 avril 0001 8 580 8 590 303,0 303,4 Plan L 

16 avril 0001 8 590 8 000 303,4 282,5 
Ajustement 

opérationnel 
L 

Ramener le niveau d’eau du lac Saint-Laurent au-
dessus de 72,60 m 

17 avril 0001 8 000 8 590 282,5 303,4 
Ajustement 

opérationnel 
L 

Ajustement opérationnel au maximum de la 
limite L 

17 avril 1601 8 590 8 670 303,4 306,2 
Ajustement 

opérationnel 
L 

19 avril 1601 8 670 8 700 306,2 307,2 
Ajustement 

opérationnel 
L 

27 avril -- -- -- -- -- -- Plan L 
Plan (maximum de la limite L) 

4 Mai 

28 avril 0001 8 700 8 750 307,2 309,0 Plan L 

28 avril 1601 8 750 8 400 309,0 296,6 
Ajustement 

opérationnel 
F 

Maintenir le niveau d’eau du lac St-Louis à 
22,10 m et celui du lac Ontario à < 75,30 m 

29 avril 1601 8 400 8 200 296,6 289,6 
Ajustement 

opérationnel 
F 

30 avril 1801 8 200 7 900 289,6 279,0 
Ajustement 

opérationnel 
F 

1-Mai 1201 7 900 7 600 279,0 268,4 
Ajustement 

opérationnel 
F 

11 mai 7-Mai 1201 7 600 7 400 268,4 261,3 
Ajustement 

opérationnel 
F 
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Semaine 
se 

terminant 
le (2018) 

Changements apportés au débit 

Précisions 
Jour Heure 

(m
3
/s) Kpi

3
/s 

Raison 
Règle 
d’application/ 

Limite De À De À 

9-mai 1401 7 400 7 600 261,3 268,4 
Ajustement 

opérationnel 
F 

 
 
 
 
 
 
 
 

Semaine 
se 

terminant 
le (2018) 

Changements apportés au débit 

Précisions 
Jour Heure 

(m
3
/s) Kpi

3
/s 

Raison 

  
Règle 
d’application/ 

Limite 
De À De À 

18 mai 

12-Mai 0001 7 600 7 800 268,4 275,5 
Ajustement 

opérationnel 
F 

Maintenir le niveau d’eau du lac St-Louis à 22,10 
m et celui du lac Ontario à < 75,30 m 

13-mai 1201 7 800 8 000 275,5 282,5 
Ajustement 

opérationnel 
F 

14-mai 1201 8 000 8 200 282,5 289,6 
Ajustement 

opérationnel 
F 

15-mai 1201 8 200 8 500 289,6 300,2 
Ajustement 

opérationnel 
F 

15-mai 2001 8 500 8 350 300,2 294,9 
Ajustement 

opérationnel 
F 

17-mai 0001 8 350 8 500 294,9 300,2 
Ajustement 

opérationnel 
F 

17-mai 1401 8 500 8700 300,2 307,2 
Ajustement 

opérationnel 
F 

18-mai 2001 8 700 8 900 307,2 314,3 
Ajustement 

opérationnel 
F 

25 mai 

19-mai 1601 8 900 9 100 314,3 321,4 
Ajustement 

opérationnel 
F 

21-mai 1601 9 100 9 330 321,4 329,5 
Ajustement 

opérationnel 
F/L 

Ajustement opérationnel au maximum de la 
limite F (maintenir le niveau d’eau du lac St-Louis 
à 22,10 m et celui du lac Ontario à < 75,30 m) 

23-mai 1601 9 330 9 400 329,5 332,0 
Ajustement 

opérationnel 
L 

Ajustement opérationnel au maximum de la 
limite L 

1
er

 juin 26-mai 0001 9 400 9 360 3320 330,5 Plan L 
Plan (maximum de la limite L) 

8 juin 

2 juin 0001 9 360 9250 330,5 326,7 Plan L 

3-juin 0001 9 250 8 750 326,7 309,0 Écart Mineur 
Écart mineur (et compensation) pour augmenter 
le niveau d’eau afin d’aider les navires échoués 
dans le haut du fleuve Saint-Laurent 

3-juin 0501 8 750 7 750 309,0 273,7 Écart Mineur 

3-juin 2101 7 750 8 600 273,7 303,7 Écart Mineur 

4-juin 0401 8 600 9 400 303,7 332,0 Écart Mineur 

15 juin 9 juin 0001 9 400 9 290 332,0 328,1 Plan L Plan (maximum de la limite L) 
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22 juin 
16-juin 0001 9 290 9110 328,1 321,7 Plan L 

17 juin 1601 9 110 8 700 321,7 307,2 Écart Mineur Écart mineur (et compensation) pour faciliter 
l’installation de l’estacade de sécurité d’Hydro-
Québec 

29 juin 24-juin 0601 8 700 9 200 307,2 324,9 Écart Mineur 

6 juillet 30 juin 0001 9 200 9 120 324,9 322,1 Écart Mineur 

13 juillet 7 juillet 0001 9 120 8 820 322,1 311,5 Plan L 

Plan (maximum de la limite L) 20 juillet 14 juillet 0001 8 820 8 740 311,5 308,7 Plan L 

27 juillet 21 juillet 0001 8 740 8 690 308,7 306,9 Plan L 

3 août 28 juillet 0001 8 690 8 660 306,9 305,8 Plan 
Courbe 

d’exploitation 
Plan (courbe d’exploitation ajustée) 

10 août 

4 août 0001 8 660 7 380 305,8 260,6 Écart Mineur 
Écart mineur (et compensation) pour la panne 
prévue par la NYPA  

4 août 0701 7 380 8 010 260,6 282,9 Écart Mineur 

4 août 0801 8 010 8 630 282,9 304,8 Écart Mineur 

17 août 11-août 0001 8 630 8 510 304,8 300,5 Plan 
Courbe 

d’exploitation 
Plan (courbe d’exploitation ajustée) 

24 août 18 août 0001 8 510 8 420 300,5 297,3 Plan 
Courbe 

d’exploitation 
Plan (courbe d’exploitation ajustée) 

31 août 25 août 0001 8 420 8400 297,3 296,6 Plan 
Courbe 

d’exploitation 
Plan (courbe d’exploitation ajustée) 

 
  
 

Tableau 4   
Niveau et débit enregistré et pré-régularisation du lac Ontario 

 

Mois Niveau d’eau moyen mensuel du lac Ontario  

en mètres (pieds) SRIGL1985 

Moyennes mensuelles du débit du lac 
Ontario 

m3/s (kpi3/s) 

 Enregistré Pré-
régularisation 

Différence Enregistré Pré-
régularisation 

Différence 

18 mars 74,93 (245,83) 75,70 (248,36) -0.77 (-2,53) 9 040 (319) 8 350 (295) 690 (24) 

Avril 2018 75,01 (246,09) 75,81 (248,72) -0.80 (-2,63) 8 570 (303) 8 750 (309) -180 (-6) 

Mai 2018 75,26 (246,91) 75,96 (249,21) -0.70 (-2,30) 8 450 (298) 9 060 (320) -610 (-22) 

18 juin 75,22 (246,78) 75,91 (249,05) -0.69 (-2,27) 9 100 (321) 8 970 (317) 130 (5) 

18 juillet 75,06 (246,26) 75,78 (248,62) -0.72 (-2,36) 8 810 (311) 8 680 (307) 130 (5) 

18 août 74,91 (245,76) 75,65 (248,19) -0.74 (-2,43) 8 490 (300) 8 400 (297) 90 (3) 
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Tableau 5 
Présences aux réunions 

 

 
Membres du conseil 

 
Pays 29 mars 24 avril 

Mgén. M. Toy1 É.-U. - - 

M. G. Bechard2 Canada X - 

M. J. Aubry-Morin Canada X X  

M. T. Brown É.-U. - X 

M. R. Campany É.-U. X X 

Mme P. Clavet Canada Tél.4 Tél.4 

M. T. David É.-U. X X5 

M. S. Durrett3 É.-U. X - 

Mme J. Frain Canada X X 

M. M. Hudon Canada X X 

M. F. Sciremammano, Jr.  É.-U. X X 

 
Notes : 1. Coprésident américain 

2. Coprésident canadien 
3. Président suppléant des États-Unis  
4. Présence à distance par téléphone 
5. Président désigné de la réunion 

  
 

Lieu de la réunion  
29 mars 2018 : Buffalo (New York), États-Unis 
24 avril 2018 : Washington (DC), États-Unis 
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Annexe A : Résumé des activités du Comité des communications 
 

Depuis le 1er mars 2018, le Comité des communications du Conseil international du lac Ontario et 
du fleuve Saint-Laurent a organisé six réunions par téléconférence, généralement au début du 
mois. Il a continué de participer à des initiatives et d’élaborer des produits pour concrétiser cinq 
objectifs de communication stratégique :   

 Faire mieux connaître la CMI et le Conseil dans la population. 

 Communiquer avec précision et en temps opportun les mesures prises par le Conseil et la 
raison de ces mesures. 

 Expliquer les effets des facteurs naturels et de la régularisation sur le niveau et le débit 
d’eau. 

 Faire mieux comprendre la nécessité de se préparer aux fluctuations de niveau d’eau et de 
débit. 

 Systématiquement chercher à connaître le point de vue et les préoccupations de toutes les 
parties intéressées, en tenir compte et prendre des mesures à cet égard. 

 
Spectrum News, de l’État de New York, a diffusé un reportage sur la crise associée à la crue 
intitulé « Troubles Waters » (« Eaux troubles »), tout d’abord passé en ondes le 25 avril de 19 h à 
19 h 30, suivi d’une séance de discussion publique de 60 minutes en direct. M. David, M. Werick 
et M. Koralewski y ont participé. L’émission a été rediffusée plusieurs fois par la suite. 
 
Plusieurs représentants du Conseil d’administration ont été interviewés en juin par l’Institut de 
journalisme, qui sera de retour à la fin de septembre avec un groupe nombreux de journalistes 
désireux de présenter plusieurs reportages sur l’environnement et l’eau, et plusieurs heures ont 
été réservées à Cornwall pour discuter de la gestion de l’eau et des opérations de régularisation. 
Ce sera pour le Conseil une excellente occasion de sensibiliser les médias. 
 
Le Conseil a consacré beaucoup d’efforts et d’attention à la publication de son rapport sur la crise 
associée à la crue de 2017. Il a organisé deux webinaires à l’intention des médias le 21 juin (l’un 
en anglais et l’autre en français) pour discuter des conclusions du rapport. Une présentation a été 
préparée pour faciliter les réunions avec les dirigeants communautaires et les élus.  
 
En mai, ECO Strategy a lancé un projet relevant de l’Initiative internationale sur les bassins 
hydrographiques (IIBH) pour critiquer les communications du Conseil durant la crise associée à la 
crue de 2017. Un rapport final devrait sortir à la fin de 2018.  
 
Le U.S. Army Corps of Engineers et Pêches et Océans Canada ont fourni un soutien 
supplémentaire en matière de communications. Les membres du Conseil et les représentants ont 
activement mobilisé les parties intéressées en présentant des exposés ou en assistant aux 
rencontres ci-dessous, où ils ont également répondu aux questions et aux préoccupations des 
personnes présentes :      
 
 
4 avril  Regroupement des usagers du Saint-Laurent, Montréal (Québec) 
11 juillet Institut des sciences environnementales du fleuve Saint-Laurent, Long Sault 

(Ontario) 
21 juillet 1000 Islands Association, Gananoque (Ontario) 
6 août  Visite des propriétés riveraines de Greece (New York) 
22 août Wilson Hill Association, Wilson Hill (New York) 
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Annexe B : Membres du Comité des communications 
 

M. R. Campany 
M. T. David 
M. A. Heer 
M. K. Koralewski 
M. F. Bevacqua 
M. D. Hermann 
M. B. Carmichael 
M. W. Werick 

M. M. Hudon 
M. R. Caldwell 
M. J. Bruxer 
Mme S. Lobrichon 
M. D. Fay 
Mme W. Leger 
M. M. Shantz 

 
 
 


